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PERSONNE N’EST UNE ÎLE 
 

Pour donner consistance à la vie sociale, l’être 

humain a besoin  de tisser des liens avec ses 

semblables. Il ne peut pas vivre en se fondant 

dans les biens matériels qui ne satisfont qu’un 

temps ou en se réfugiant longtemps dans 

l’isolement, loin de tout. Il éprouvera à un 

moment ou à un autre que quelque chose 

d’essentiel lui manque. Pour se réaliser pleinement, l’être humain ne peut pas 

ignorer les autres en s’enfermant dans une solitude qui le mine à petit feu. En effet, 

c’est en sa qualité, non seulement d’individu mais de personne, que l’être humain 

se définit le mieux. Sa vie est faite de relations, de contacts qui favorisent à la fois 

son accomplissement personnel et la construction du vivre ensemble. Comme 

individu, il prend conscience d’appartenir aussi à une communauté humaine où il a 

son rôle bénéfique à tenir. … … 

 

L’être humain, conscient de ses qualités, de ses capacités et de ses limites peut faire 

preuve d’un enthousiasme remarquable lorsqu’il se mobilise pour une bonne cause 

et se met au service de la communauté à laquelle il appartient. En se rendant 

complémentaires, des femmes et des hommes de tous horizons et d’une égale 

bonne volonté se mettent ensemble, conjuguant  leurs efforts et leurs possibilités. 

L’aboutissement de leur engagement et de leur service est souvent merveilleux.     

Il procure un plaisir et une fierté bien légitimes. Etre présent au monde pour faire 

signe de notre bon vouloir et de notre générosité, c’est participer dans l’amitié à des 

activités communes au cœur de la société. 

 

Aujourd’hui, dans notre société d’indifférence et d’individualisme, faire un pas 

vers celui que l’on ne connaît pas procure de l’inédit, de la surprise. C’est gratifiant 

lorsqu’on s’ouvre à l’inconnu quel qu’il soit,  pour mieux le connaître pour ce qu’il 

est et non pour ce que l’on en dit. Plus que jamais, le lien social est à redécouvrir 

comme la marque première de la personne humaine. C’est une exigence, un acte de 

volonté, à ne pas négliger. Au-delà des différences qui peuvent enrichir,  vivre 

ensemble, c’est, par exemple, jeter des ponts entre jeunes et plus âgés, c’est 

respecter les convictions de chacun, partager les expériences, aider celui qui 

n’arrive pas à suivre ou qui est en manque de relation. Cela ne peut que conduire à 

la solidarité et à la fraternité, ces belles réalités qui se soucient des frères humains. 

 

Personne ne peut vivre replié sur soi sans risquer le dessèchement. Vouloir un 

monde meilleur peut paraître une utopie mais ce n’est pas impossible. Pour cela, 

l’espérance est une force puissante. Elle peut soulever des montagnes de bonté et 

de générosité. Les crises multiples que connaît notre monde imposent à l’être 



humain un sursaut, une révision des intentions et des façons de vivre pour mieux 

VIVRE ENSEMBLE.  
        Abbé Roger MALDAGUE 


